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_ri«e. Je voir des iHiimes dans tes yeux. Ma ptit’sœnr
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P-J. J) Jj- npp_a^
n’est don e pas grne _ ri . eV Ta me- di _ sais ((uclle al - lait

l’heu_re Ou elle 'e^_ tait bien lieu_rcus’.Q
REFRAIN,

i’..maint L nrnl.

Je ne com_pi ends pas ces pro-pos q _ tran_ ^Sy

Fouî'tant j en_ tends bien...— tu di- sais tan _ tôt —
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4^Qüon l’ia vei'.rait plus- et qu’par_mi les SJi _ g'e-j
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Elle e"_tait par _ ti’ dans le ciel... là - haut.

2
Ma chere enfant, prends 'ta poupée,
Alloîis au bois, tu reverras
Ees eamai'ades occupées
De chiffons etde falbalas.

Et pendant que l’erfant s’amuse
Riant, chantant, toute à ses j'-'cx

De sa gratte^ cherchant l 'excuse

La maman dit:^^C’est l’ag-e heureux...

fiEFRMN
Age insouciant, ignorant la vie

Ag^e où nous voyons le ciel tcujours beau

Pour une poupe'^la mig^nonnC oublie

Sa cher’ petit' sœur qu’est dans l’ciel...là-haut.

3
Mais tout à coup l’on crie, on boug-e

Et tout’ la band’joyeus’s’en va
Vers l’hnarchand de p’tits ballons roug'es:

^‘^J’en veux un,maman!,. Cefui -1 à !.

.

''Allons. ..tiens.,.prends! Petite folle!

'^^Et tiens-le bien. ^^-Merci,maman !

''Tu las lâché' !''L’ ballon s’envole.

Je devrais t’grronder sévèr’ment.^^

REFRAIN
"Oh!ncn,ne g;rond’pas,petit’ mèr’jolie,
' Je l’ai fait exprès... J’ai choisi l’pîur heau...

r Rog-ard3...il s’e?» va vers ma sœur ch^rk

"'Ma bell’ petit’ sœur qu’est dans l’ciel ...la-haut.
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LES TROUBADES
CHANSONS MILITAIRES

Les gaîtés de la Caserne.

.
1

Chantons quand même.
Retrains de route

1

Pour la France
i Au pas d’ gym,
! Mon Artémise.

i

Ma mère.
Tapez dans 1’ tas.

j

Avec Ridasse.

1
Balade sur Fesplanade.

!
Quand Madelon.

1

Quand la route monte.
La Caissière du Grand Café,

i La fille à Fouilloux.

! Son parapluie.

A travers la grille.

Vive le pinard.

On est quatre.

Ça fait plaisir..

C’est Suzette.

Choisis Lison.

La belle boulangère.

Si Marie voulait.

Les deux boniches.

Elle a d’ la barbe.

La rue de la Manutention.
Suzon la blanchisseuse.

Que je suis content.

J’ai l’ tour de main.
Autour de la caserne.

Billembüis l’ordonnance.
Marche des additions.

Soldat express. 0
Pour les civils.

Si j’avais des ailes.

La java du soldat.

Avec mes 100 sous.

Antoinette.
En avant les zouaves.
On r’vient.

j

Quand je re-serai civil,

î Elle disait non.
Les femmes au régiment.
C’est beau la nature.
J’ suis d’ la classe.

Amour et sentinelle.

EU’ m’ plaît comme ça.

Nous rêvons d’amour
Marguerite.
J’ suis content, content.
Plan Ratata.
Lui et moi.
Dans ma caserne.
Amour et T. S. F.
Soldat chatouilleux
Au fond du square,

t Les fayots.

;
Le premier des régiments.
Pourquoi Mélanie.
La fossette de Lisette.
Dans la marine.
Fans les rues de Toulon.

CHANSONS COMIQUES
ET FANTAISISTES

L’article 214.

Piqué de naissance.

Le lait très frais trait.

11 a un poil dans la main.
Elle bavardait chez la con-

cieiige.

Elle sait faire les frites.

Dagobert et Saint-Eloi.

J’ai mon pliant.

J’ m'enterre demain.
Béguin d’oiseau.

Elle distribue des billets.

A Valmondois.
J’ai gagné 1’ gros lot.

!
Sur son veston.

Le chasseur polisson.

Qui qu’a perdu son p’tit tom-
pouce ?

La famille Tartempion.
Ah ! les noces.
Mimi fais-moi danser.
Oui, Madame.
Cocktail de chansons.
Gaston.
Elle met des chaussinettes.
Tous nudistes.
Dis donc papa.
Moi je vais au cinéma.
Ma femme veut pas,
La réponse du gosse.
Ah ! quel plaisir de voyager.

ROMANCES . MELODIES
ET CHANSONS VECUES

Belle nuit d’amour
L’amour 'à Capri.

Pour toi si jolie.

La couleur des rêves.

La chanson de Lola.

Sur les côteaux de Touraine.
Ne faites pas de mal aux

fleurs.

Le Noël des pauvres.
J’aime tes yeux.
C’est toi Manon.
La bordée rouge.

Maître Pierre
Les deux bons vieux.

Les cheveux blancs.
Le petit ballon rouge.
Maison de retraite.

J’ai peur.

Le chien de Madame Elise

Mon copain.

Sérénade de la Purée.
J’ n’ai pas d’ gosse.

DIALOGUES COMIQUES
A la caserne.

Chez le docteur.

La fable à Toto.
Chez le pharmacien.
Chez le juge. .

•A la poste.

MONOLOGUES COMIQUES
Causerie sur les insectes.

Causerie sur la musique.
Causerie sur les couleurs.

Causerie sur la cuisine,

j

Causerie sur les saints.

Causerie sur la beauté de la

' femme.

1

Sur le papier.

1

Sur le mariage.

;
Santé délicate.

Au fond de la Calabre.

1

Tragique histoire.

Les mystères de Bourzilcrâne.
La saucisse aux choux chaude.
Les devinettes comiques.
Professeur de ski.

Un peu d’aviation

1

Voyage idiot.

Conférence sur la poule.

Conférence sur les péchés
capitaux

J’ai des goûts de riche.

Le comique Marseillais
i

j

Pour l’espèce humaine. i

' Soyez l)ons Jusqu’au trognon,
!

MONOLOGUES
POUR JEUNES GENS
CT JEUNES FILLES

J’adore la danse. .

La baleine affamée.
Le chien de Marius.

: Mon oncle d’Amérique.
La question des salaires.

La canne du fiancé.

Entrée gratuite.

Un tapeur.
;

Le procès de Mouillepot.
j

La galanterie française. I

Une jeune fille navrée. ,

Fête de.'charité
Un sacrifice.

Romanesque
La femme doit suivre son

mari partout.

MONOLOGUES MII.ITAIRKS'
Il a des galons.

11 est gentil.

Oh ! qu’il est bête.

! L’as-tu dit ?

Lettre des vieux.

Le lieutenant il a pas raison.
Faut bien rire un peu.
Le gros lot pour nre.
Les lignes de la main.
Il a le filon.

Il veut avoir des galons.
Ah ! le chameau.
Vous avez saisi.

Il est malin.
Eh ben mon ieux.
Ah î mince alors.

Tu l’as connu... Anatole ?

Y a rien d’ plus sérieux.

V


